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« Ce n’est pas parce que les choses sont difficiles que nous n’osons pas, c’est parce que nous n’osons pas qu’elles sont difficiles ». Sénèque, Philosophe      

rait-il de mettre tout cela en place avant la 

modification territoriale? Ainsi le futur ancien 

Canton de Castelnaudary-Nord continuera 

d’être définitivement et pérennement* pauvre.  
 

O n sait que la municipalité a lancé une 

étude « Vélo et marche à pied » (à quel 

prix) pour que soit établi un schéma directeur 

pour ce type de déplacements. Alors je pose la 

question pour aller encore plus loin: A quand 

une commission pour un métro? 
 

Q uant aux chiffres du Tourisme, je persiste 

et signe à nouveau, ils sont irréels. Pen-

dant ces vacances je me suis rendu à l'Office 

du Tourisme d'une grande cité balnéaire du 

Pays Basque qui a autre chose à proposer que 

Castelnaudary. Je me suis renseigné sur la 

fréquentation journalière : entre 300 et 500 

personnes/jour  de juin à fin septembre. Pour 

une surface d’accueil de 280 m² et 14 person-

nes. Et voilà ce que disent les responsables du 

tourisme de notre région : "Ce mois de juillet 

est très mitigé" confie François Galabert, pré-

sident de l'Umih 66 (Union des métiers de 

l'industrie hôtelière). "La baisse est de l'ordre 

de 12 % dans les Pyrénées-Orientales", ajoute 

le restaurateur catalan. La tendance est très 

mitigée". Même son de cloche pour Christine 

Pujol, présidente audoise de l'Umih. "La sai-

son a démarré à partir du 14 juillet", souligne 

l'hôtelière carcassonnaise. "Nous n'avons pas 

encore les statistiques du mois de juillet mais 

les premières tendances marquent une baisse 

C 'est la rentrée et com-

me toujours tout va 

très bien à Castelnaudary, 

voir de mieux en mieux 

grâce à notre Maire et à son 

opposition municipale, force 

d'approbation ô combien 

performante !!! Encore un effort et ce sera 

le paradis sur terre. Le cœur de ville va 

connaître une deuxième jeunesse et retrou-

vera un dynamisme du feu de dieu. La cir-

culation sera fluide grâce à la construction 

d'un parking souterrain sous l'ancienne ca-

serne avec un projet de revitalisation de 

cette même place, le grand bassin donnera 

enfin une belle image avec ses larges pon-

tons qui permettrons aux Chauriens de venir 

flâner en toute sécurité. Enfin le commerce 

du centre ville sera calme et serein car la 

clientèle ne se bousculera plus et pourra 

venir magasiner en toute quiétude. Grâce à 

« Ô Castel » les gens ne rentreront même 

plus en ville. Bref un exemple parfait de 

cette formidable vision socialiste du futur  

qui nous assure des lendemains enchanteurs. 
 

P atrick MAUGARD a déjà annoncé sa 

prochaine priorité, la réalisation d'un 

campus lycéen de 3 000 élèves, qui entraî-

nerait un aménagement de tout le Sud de la 

ville, intégrant la zone commerciale, les 

lycées et les trois zones d'En Tourre. Et rien 

pour le Canton Nord. Bizarre non? Se hâte-

entre 5 et 10 % pour les professionnels du 

secteur".( Source Presse locale) 

Bien sûr ces chiffres ne sont pas valables à 

Castelnaudary puisque d'après le servile 

vassal ce sont 1 200 personnes/jour qui ont 

fréquenté l'O.T. (les méthodes de calcul sont 

sans doute propres à Castelnaudary) Et cela 

n’a bien sûr rien à voir avec le travail des 

employés de l’O.T. 
 

L e ticket de bus à 1€ c’est bien, solidaire 

et responsable mais encore une fois le 

Conseil Général omet de préciser que c’est 

grâce à l’effort de tous et en particuliers des 

contribuables audois que cela est possible. 
 

Q uant au rond point du Mas, là aussi je 

confirme que les camions ne peuvent 

pas tourner en une seule fois et sont obligés 

de « mordre ». Mais, bien sûr ce que je dis 

n’est pas vrai (comme pour le prix des WC 

chauriens) puisque la municipalité a démen-

ti fermement. 
 

S ur http://jeanfelixbrouet.canalblog.com/   

un texte en ligne «le vieil homme et la 

France» et à partir de la semaine prochaine 

plusieurs dossiers, notamment sur l’eau, si 

précieuse et sur l’histoire de France revue, 

corrigée et parfois tout simplement suppri-

mée. 

B onne rentrée quand même et patience, 

les socialistes arrivent...  

 
*= digression volontaire. 

Je n'oublie pas le parcours de ce brillant et 

intelligent écologiste qui ne manquera pas le 

moment venu de se [re]tourner tôt ou tard vers 

sa base (la gauche de Patrick MAUGARD et 

de son servile vassal). Lorsque ses chefs sif-

fleront la fin de la recréation. Il rentrera alors 

dans le rang et fera ce que son parti lui dira de 

faire.  

Alors au lieu de penser que S.LINOU est de-

venu UMP ou a rejoint je ne sais quel parti de 

droite ou du centre, restons calme et recon-

naissons simplement que cet homme fait du 

bon travail. POINT FINAL. Quand un adver-

saire, (car il reste un adversaire) a du talent, il 

faut savoir le reconnaître et le soutenir sur 

certains de ses combats.  

Est-ce un crime, je ne le pense pas car lors-

que nous sommes capables de critiquer nous 

devons être aussi en capacité de reconnaître 

les qualités de l'autre… Alors oui je l'ai et 

nous l'avons soutenu lors des dernières Can-

tonales, oui ce qu'il fait pour notre territoire 

est remarquable, en particuliers son combat 

pour sauvegarder « LA DINEE* ». Non il 

n'a pas changé de parti et oui je continuerai 

de soutenir tous ceux qui se battent pour 

notre futur y compris ceux que j'ai combattu 

avec férocité hier et tant pis si ça choque les 

pisses froids et autres yaka & fokon.  

JFB 

À lire sur : http://jeanfelixbrouet.canalblog.com/ 
 

*= restaurant indépendant d’autoroute de Port Lauragais 

L INOU A DROITE ? 
 

Voilà bien longtemps que n'avez enten-

du pareille bêtise. 
 

Pardon mais qui peut être assez stupide pour 

penser et dire une aussi grosse bêtise? 

Qu'est ce que c'est que ce procès d'intention 

à 2 sous.  

Quand S.LINOU remercie le maire de    

Revel, personne ne pense que le Sénateur-

Maire Alain CHATILLON a rejoint Europe 

Écologie alors cessez de jouer les pleureu-

ses effarouchées comme je l'ai entendu    

« il ne faudrait pas que les gens pensent que 

S. LINOU a rejoint BROUET ». Comment 

peut-on penser un seul instant cela ?  
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LINOU A DROITE ? ELLE EST BIEN BONNE ! 

L e PS souhaite l'enseignement de l'arabe 

dès le collège NOMBREUX SONT 

CEUX QUI N'Y CROYAIENT PAS. 
 

Et dans le sud, à Montpellier, on a demandé 

aux enseignants d'apprendre l'arabe pour se 

faire comprendre des élèves en retard sco-

laire !! 

Qui s'est soucié de savoir si les bretons, les 

auvergnats, les provençaux, les catalans, les 

corses, les basques etc...se sont remis de l'in-

terdiction, à une certaine époque de parler leur 

patois !!! 
 

Le PS souhaite l'enseignement de l'arabe dès 

le collège : le Parti Socialiste du Nord a orga-

nisé un point presse pour rappeler que la 

langue arabe est devenue incontournable et 

qu'il faut pouvoir la proposer comme pre-

mière langue vivante dès le collège.  
 

Maintenant nous savons par qui les socialis-

tes comptent être élus. 
 

Trop, c’est trop, non ? 

TROP, C’EST TROP, NON ?  
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R etour à la dure réalité, et aux chiffres 

qui assomment. D'abord, celui-ci : + 

6,3%, C'est l'augmentation (record) du nom-

bre de demandeurs d'emploi sur un an dans 

la région (1), selon les statistiques du chô-

mage de juillet 2011. A rapprocher des 2,8 

% de hausse enregistrés au plan national. 

Le Languedoc-Roussillon est ainsi la troi-

sième région la plus lourdement frappée par 

la flambée, derrière Champagne-Ardenne (+ 

8 %) et Corse (+6,9 %). Même le Nord-Pas 

de Calais, qui nous devance si souvent, a 

fait mieux (un "petit" 2,1 % d'augmentation 

sur un an). Mais lorsque l'on compare à la 

situation des Chtis, il y a pire : "On est dé-

sormais la région de France qui a le plus 

fort taux de chômage. Le Nord-Pas de Ca-

lais est passé derrière", reconnaît, d'un ton 

las, Didier Rey, directeur régional adjoint à 

la Direction Languedoc-Roussillon, chargé 

du pôle Entreprises-Economie-Emploi. 

Tout un symbole, en effet... Ici, 

c'est désormais pire qu'ailleurs. 

Chômage des seniors : il fait bondir 

Avec un taux de 12,9 % - dernier chiffre 

connu, celui du premier trimestre - le chô-

mage poursuit une course infernale en Lan-

guedoc-Roussillon, après une brève accal-

mie. "On a connu une stabilisation en mars-

avril, mais depuis mai, cela repart". Et les 

chiffres sont "mauvais, pour ne pas dire très 

mauvais", reconnaît Didier Rey. Surtout 

lorsque l'on y regarde de plus près, en fonc-

tion des catégories de population. 

Les statistiques sur le chômage des seniors 

font ainsi bondir : + 16,1 % de demandeurs 

d'emploi de plus de 50 ans en un an. Et + 

18,4 % lorsqu'il s'agit de femmes ! Et dire 

que le gouvernement a fait de l'emploi des 

plus âgés un cheval de bataille… « Les ré-

sultats ne sont pas à la hauteur », regrette 

Didier Rey. Les entreprises ont des négocia-

tions collectives à conduire, des accords à 

conclure. Force est de constater que cela n'a 

pas été significatif. Le directeur régional 

adjoint indique que ses services examine-

ront les accords conclus. De même qu'ils 

analyseront à la loupe le chômage des jeu-

nes, où Didier Rey veut voir un mieux : 

"seulement" 3,3 % d'augmentation toutes 

catégories confondues sur un an, ce n'est pas 

si mauvais... Sauf que, dans beaucoup de 

régions, les chiffres sont en recul. 

Pas assez de créations d'emplois face au flux 

En cette rentrée 2011, beaucoup de boulot 

attend donc la Direction, pour tenter de com-

prendre cette infernale progression et d'y 

remédier. 

"Elle est difficile à expliquer. Le nombre de 

créations d'emploi est toujours positif dans la 

région, où le phénomène est en général ac-

centué avec les emplois saisonniers. Mais on 

a en face une évolution démographique très 

forte, et un flux important de chômeurs qui 

s'inscrivent. L'économie régionale ne crée 

pas assez d'emplois pour l'absorber". 

Les emplois saisonniers, parlons-en. Vérita-

bles bouées de sauvetage pour nombre de 

chômeurs, ils ont semble-t-il connu un reflux 

cet été, si l'on se réfère aux chiffres du chô-

mage de juillet. "La saison touristique n'a 

pas été mauvaise, mais les dépenses n'ont 

pas été extraordinaires, selon les premières 

estimations. Il est donc possible que les em-

ployeurs du secteur aient moins embauché", 

pense Didier Rey. 

La crise, malheureusement, n'a pas pris de 

vacances, et plus de 200 000 personnes ins-

crites à Pôle emploi dans le Languedoc-

Roussillon pourraient en témoigner. Et dire 

que certains disaient qu'elle était derrière 

nous...  

Retour à la dure réalité. 

Source : L’Indépendant du Midi. 

LA REGION EST DESORMAIS PREMIERE !!! 

A MEDITER C’EST TELLEMENT VRAI ! 

C et échange entre Mazarin et Colbert est 

d'une étonnante et cruelle actualité et 

pourtant il date de 4 siècles !!!  
 

Cela mérite réflexion. 
 

Extrait d'une conversation entre Colbert et 

Mazarin sous LOUIS XIV. 
 

Colbert : Pour trouver de l'argent, il arrive 

un moment où tripoter ne suffit plus. J'aime-

rais que Monsieur le Surintendant m'expli-

que comment on s'y prend pour dépenser 

encore quand on est déjà endetté jusqu'au 

cou. 
 

Mazarin : Quand on est un simple mortel, 

bien sûr, et qu'on est couvert de dettes, on 

va en prison. Mais l’État, l’État lui, c'est 

différent On ne peut pas jeter l’État en pri-

son. Alors, il continue, il creuse la dette ! 

Tous les États font ça... 

Colbert : Ah oui ? Vous croyez ? Cependant, 

il nous faut de l'argent. Et comment en trou-

ver quand on a déjà créé tous les impôts ima-

ginables? 
 

Mazarin : On en crée d'autres 
 

Colbert : Nous ne pouvons pas taxer les pau-

vres plus qu'ils ne le sont déjà. 
 

Mazarin : Oui, c'est impossible. 
 

Colbert : Alors, les riches? 
 

Mazarin : Les riches, non plus. Ils ne dépen-

seraient plus. Un riche qui dépense fait vivre 

des centaines de pauvres. 
 

Colbert : Alors, comment fait-on? 
 

Mazarin : Colbert, tu raisonnes comme un 

fromage (comme un pot de chambre sous le 

derrière d'un malade) ! Il y a quantité de 

gens qui sont entre les deux, ni pauvres, ni 

riches...  

Des Français qui travaillent, rêvant d'être 

riches et redoutant d'être pauvres! C'est ceux

-là que nous devons taxer, encore plus, tou-

jours plus! Ceux là! Plus tu leur prends, plus 

ils travaillent pour compenser. 
 

C'est un réservoir inépuisable. 
 

Extrait du "Diable Rouge"* 
 

Il faut juste transférer de 4 siècles, mais ef-

fectivement rien n'a changé dans ce mon-

de ... 

* = Le Diable rouge est une pièce de théâ-

tre écrite par Antoine Rault et mise en scène 

par Christophe Lidon. Cette pièce a reçu sept 

nominations aux Molière 2009. 

DEMAIN : ILS PROMETTENT DE RASER GRATIS. 

N ous allons dans le mur et nous nous 

réveillerons avec une impression de 

déjà vécu (1981) mais ce sera trop tard. Les 

promesses que sont en train de faire les so-

cialistes sont dignes de la méthode Couet. 

Ils ne pourront rien faire mais tentent de 

faire croire qu’ils ont La Solution, eux. Si 

ma mémoire est bonne, ils sont à la tête de 

20 régions sur 21 en métropole, et que font-

ils de différents? Rien, si ce n’est des dettes 

Ils prospèrent grâce au clientélisme. Se sou-

cient-ils vraiment de la France? J’en doute 

chaque jour un peu plus. Si, ils sont élus en 

2012, la France vivra de nouveau une de ces 

périodes sombres où il ni aura pas de retour 

en arrière possible, nous perdrons notre iden-

tité et les lendemains seront noirs, très noirs 

et le Front National progressera de nouveau 

et tout leurs échecs, bien sûr, seront 

(hurleront-ils) de la faute de la droite… 
Jean Félix Brouet 


